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liEý LA POLITESSE DU LNAi

"Aller en société est titi terme digne dles
commncs-voyageurs (lui l'emîploient.

Aller en soirée nî'est pas une expression
logique, pal-ce qu'on nie sauracit (lire aller ei nMa-
tinée, aller en aè-iii .- N îmocxl'usa 'ge at
prévalu, et le mcot, tout imcpropre qu'il est, est
adopté et reçu.

IQuelques-uns disent :l'espirit (de société
autrement pour le fraitycis :le goût, les moeurs,
les inclinationîs (les hiabitués de telle Ont telle
société - ce terme est pitoyable. L'esprit (les
salons il pu jadis désign er uin genr e d'agrémenit
quelconcque ; mais ce miot, assuiréeint, nl'a plus

ucnsens.
U le dam e dlu 111011de. -Es î ression (le laquais

et dle perruquier -,autant vaudrait :uin monisieur
(lu miond<e.

ILe miot (lainle sous-enctendl le second termne
.j usqu'à 1nouv elle expîl icat ion.

ILes Salons, pour h" salon, est du1 plus îIiau-
tais goét.. Se gloriier- dètre reçu dans les salons
(le iiia(l:(ie X ... c'est prou ver- par Lui seul Inot
(lii 01 est déplacé clans unc saloni ; s'i iiadamie X...-
elle-mcêmie parle (le sc-s salons, il est, à l'inistant,'
démnitré- qu'elle n'est poinlt a(lmissile dans lat
socié-té (les femes (u ' qci On1t ilii salon.

ICes dIist inlctions Soinct d'aultanit pl us n lpor-
teintes, qu(1e la i; maièrcie <otbict 11lus observe donn ie
un uitoyaule(il ent lat iiesc (lde l 'édu(cat ion c u1e
Ion at reÇue et (les personnies que l'onl a fréqueii-
tées.

()I nie(it pas davanîtage les appartemienits (*ulie

partecien t, (lu mi oins1 il îî "-i i '-cu pc- qui'un à la
fois, puisq~ue ce mîot sciiflie l'ens~embîle (les chant-
hi-es, des piècees qui, l'On habite. C'est vouloir viser
a l'effet que (le (lire :iladaîiie _K.. . nous a fait
visiter ses apprtemlenits. J 'ci dles appartemienits
tî'ès-vastes. (3'ist tout simcplc'mient fire un 11ou-
senls et se r-endrle ridlicule,

On lie (tonnîe plus le titi-e dle mnseignieur
qiu'auix évê 1 uies, eii signe (le respe-ct pour- notre
sainîte religion , qu'aux iîîenbres <le lat famille
royale, quand oit leurî adresse lat parole . qu'aux
iistres, qjuanîd oit croit les flatter par cette

marque (le déférencce.
Quanîd 011 s'aîdresse à uin mcinîistr'e, à un pîricce,

à UnI SOUverainî, rienc 1 î est plus mlaaisé, si lat h-t-
tie, si le rapport soit uic peu lonigs, (tue d'a-i-i
ge r ses phirases manlu- ièreICl à la fois nette fet
concvenable eii usanit dle la seconde personne. Ce
pronîom ci L'<v, revencaint sanîs cesse, donn le à l'é'pi-
tre umie acllur'e a let fois famiilièr'e et '4uindêe. Si
l'On y fait elitrei'qcelc1 ues re-présenitations:, le vous
leur doncne à Iliiistaiît uce apparence d'accusationî
ou (le repcrochie - on cie sait coiîimenît sy pr-endrie.
Les titr-es d'Excelleîîce, tlAltess-, de<' MaJesté, (le
Grandeur et dI'Eiiiiiieik(-c (pour les évêquîes et les
cardinaux)o sont un puissanit auxiliairec, ils per'-
mîettenît de parler à la troisiciie pe-rsonn me, ce
qui commiunîique au -tyle unce atisalie iaturu'llt-,
tout eni laissant lat penlsée librie (le s'énonicer plus
ferme, plus hardie, à la faveur (le la dorure deis
titres.

Revenons au titre nionseig( neur :on le donnîe
aux prinîces eii leur adressant lat parole. Ont se
suborlomwi' à eux<, oic réEuh lommiiage à leur posi-
tion. Riei (le pîlus cunivenltle.

Maus, quand oic S'entretienît de ces Icersonna-
ges Lnlin'ictts, lorsqu'on ce!sse! de! s'adresser à eux-
mêesc- il liiu pacrait u'onî les dsgesous 1<' titre
(1< Monsie ur le du-c - Moniseur le colîlte de...
ou Simlemen 11<lt Ile prinlce (le...- ; mlais il est deC bon
usa"e d'emiployer- Moniecur avîec le titre parti-
culier.

Dire tout siiiipl(tiiii!nt Monsieur de..., sanus
tiiiployer Ile titre (le prinîcc, serait 1lste et incon-
gru.

j'bsr eri' sce 'xlqe mais je ncex-
primîe aucunce opinion (et nle précoîcîse a<ucunie
coutumie, particuliýret.

Ces usaiges, aui urîclus, nie sont point particu-
liers à niotre icl'.On a, de-puis leaiîsin

dles lois <le l'étiquette sous les Médicis, qualifié
dle Monsieur le frère (liti itpi n'est pas <destinié
à Occuper le trônie. Les grandcs vassaux dles soit-
verains dul quinzièmîe siècle et les mionar'que's
mêmlîes se Conitenîtaienît (Ici titre <le Monsieur.
Avanît qlue Louis XiLV eût îmis l'étiquette à lat
turque, l'hiéritior pi-ésonmptif (le lit cour-onnîe, qui
di'orinlairie in'avsai t pas dhcpaiîctgî pariticuier -i, e't
qu'on appelle tout simîplceent l'Inifant eii Espa-
gnle, était dlésignîé citez lieus sous5 le titre peci
pomcipeux (le 'Monieur Iîîl Dtupli in.

Il résuilte enîcor'e l'abrégé hîistor-iquîe placé à
lat tête dle cet ar-ticle que, comme les ninls (les
anoblis oît été forméîs à l'imiitationi dc- ceux (les
possesseuirs <b't terres seigîeu-îaus, oit dtoit les
soumiettre a lit Iièmîe lue ces nliîS etc ce
qui conîcernîe lat pcarticule (le. Cette rè"le, la
voici

La particule (toit accompagner le nîeîî quand
il est prcécédé d'uni titre cquelconqiue oit d'uuî pré-
lio0i 1 elle doit aussi y être joinîte (laits tous lc's
cas, quanid le tioni comniice par unce voyellce.
Exemiple :Locuis dlit Bour-bonî, h't comcte <le Cil--
mlont eL M. (le Penîthièvre re-îcoîîti-éiont uci jour
d'Auicoît, capitaine <les gaî'des, etc.

Mais quanid le nom11 propr'e lie suit aucun pré-
nom11, n'est précédé d'aucuni titre, et qu'il lii coîlu-
îîeîîce pas par une voyelle, tl particule se retralit-
cite. Exemiple :Cinîq-Mar-s, B'assomipierre et
Motiiioi'eicy l'accomipaignaienît.

Il y a, (Illie exceptioni conccer-nant le lionî <le lat
taiilîle (le Th'lou. L'euphîonie exige qu'ou laisse lat
pariticulce.

Lorsque lat particule est dui et lion1 deu, oic lie la
suipprm-ine jamiiîais.

A inisi, quand onc li sigîce soit no011 touit couriit,, ou
q u'on pai-le d'unj ami i salis lic 111a i i-, il fat tsu
pîrimeril <h- sous peine dle mianqiuer- à 1 sîe N
(lites pas :out Ie niommle (le Vineux, mîais
Vii'ieu\ ; si vous t,-iiez à faire eonîlictr- vos cqua-
lité, <lites :oic 11e nomeiî'î' Charles, Louis ou Jeanî
(le V irîiux, o(1 biien jec suis mîonsie-ur <Ilc Virieuix.

Lat manîière (le qjualifier- les cdomiestiques cet les
êtraîgers olire à bceaucoup <le gels unîe (-rtailie
clîliculté ; oin craii't dl'ê-tre trop poli CIL leur
d isanmt : mioncsieur , tnaclemîoisel le ; on1 a peu r de
se conîpreinett-c en lesr-eiierciaîitet eti: emiployanît
<les for-mîules bienveillantues, et oiu s'expoiséend
général luîs volontiers à se mionctreri hautajin et
arr'oganît. Ne craigniez donîc pas (le dire à relie
femmeî (i-le chiambiIre, à unî domiestiqu e: Fa(ites. Je
vous pije, telle chose.-Veuillez Ille donnîer- te-l
01l-ijct,-et uce pense-z pas comipromiettre votre cli-
'1i té cii 1<-s cc-icîuiciaclt dI'unî ser'vice re-ndlu. -

VTous appellerez vos dlomiestiqjues, ià VOUS, liai'
leur no011 <le lualutêlle. Vous pourrez étendrlme cette
familiarité à ceux dle vos proche-s paileiuts oit <Ile
vos ais in ltimh es, lis lice vous le pý-rIIIettez ja-
mais citez <les etrane-s. Les mîots mconîsieur, mca-
demioisel le, doivenît S'(eiiptoyei- alors; miîs il est
mîieux (le les étéfýr et (le Lie cloncu-aucu uc autre
sigi ilicat joli (lu e le simp fle pi-oc cogl vous.

Biccit que l'étiuette-, à cet égard, se soit uic
peu noiollje ch-puis le dix-septièmie siècle, et (ue
l'on ne se leve lu s de soli siege miaincteniant pour
faire lcoc iccur i a la fei mme de ch ambIrie d'u ne autr'e
fe-mmuîe, cependcanît ie et-ois queý, sauf cc-tte obser-
vationî, vonus li-ez avec cutitdt d'utilité qjue <le
plaisir, l'cntr'-tien de rmadamie <le Maiiîteion
avec les dlemoîiselles de, Saiict-i2yr, à ce sujet, qlue
vous tr-ouverlez danis lua suite.

-La Simcplicité danis le lnaeest, (lit-on, le
caractère (le distinîctionî d'euel, bonnie éducactioni et
d'uit -spritjutste et délicat. Oic at toujours lelciar-

i-tIeni-lt, q1ue la simlplicité delaae était
ci raison li uîêîe de la positionc que l'oit occupe
clans lé moneîde. Ainsi nous avonis vu que, dès le
dix-septièmie! siècle, lat Bruyèr-e faisait observer
que lits femmcues (le la cour <litaie-nt :.J'cui traversé
les Malles, tancdis qlue les bourge-oises cherchaient
<les périphriases pour éviter de ncommeriiu-i de scuc
I>alcles lieux. Madamne <le Mcî;iiaeniioic s'élève fré-
queilnient dacs ses lettres i-t ses entrtitenis avec
ses clieres tilles <le Saiict-Cyr conctre- cett- faîusse-
rechcerche. Elle blâme égalemîeîît lat pruderie ri-
dliccîle <lui porte à s'ell'-u-ouciur de ce-rtaincs mîots
qlui n'onct emi soi rien dle miauvais et établit unce
piarfaite distinctionî e-mtre les termes grossiers et
les termes iniconveniants.

Ne miettez donc lias d'clèctation à éviter les

mcots lîoiîmîtes et reçus; muais nie tomcbe-z pas das
l'excès Conutrair'e. et, sous pirétexte <'être Simple
danits le lcangage, nec fauites pas commenc ces persoli-
tics (lui se tigurment être fr-anîchems, parce qîu'elles
sonit brutm les et gr-ossièrles. N 'ab1usez pas <le lat
simiplicité pcour' acltieri d's ex pressiiocîs triv'iales à
(les Choses disticnguée's etieseclds- is,
par exemcple, iî'eiuîploye-z Ics dl'images, <le comipa-
i-aisoin qui révejii-iet lit pen-sée d'unce chose sul-

et enîcore moincs dé"oûîtanite. Ne dite pas,
(ti p>arlan~t dl'uîîlin s cvlie u i <lu'I'ordr e dcli Sai mît-
Esprit, qu'il étacit cordloni lulu, titre qjue ic'a le
dIroit dl'camb titiunnerc q u'unm cuisimcn-e' lkabi le. -Ne
(ite-s pas cqu'umnplsoiig por-te cii -î1uhc c'est
décorationis oci placqces dl'ordrîe qu'il faîut dire-.
N'ayez jamcais mrecoul-s à <lis proverbecs cocmme
celuci-ci : il at eccé eic Il'air, et ccela lui est r'uc-
tombîlé suc- la tétc,-i-t autres expi-essiocîs <lu

danuîs it mninème (le dIonnelir ordr e au x dloimestiqjues
di'éclaire-c le soiri. Ils n'cosenit <li-c', e-t ils omit rikj-
Soli Appor-tez delu' lu111mir, exp ressioni <pIi mie
seraiit Ici juste îci fr-ançaise', cac- ce n'est pas la
ilumîière q1u 'on appor-tc', mcacis i 'obJet q1ui lat puroduit.
Allume<z les claicuies, leur- sembîlel lbas et sul-
lgaire, et d'aillecurcs qui e-st-cc (uui b rûlu' aiujeu r-
di'h ui <lu' tl ad ele? ' A loi-s out a recurs a ce
mmi ot pcomîpux :appuorte-z, les ilaIc uui uau , tei-me
impropr-e et l-t.-Laseule for-mec à u-iloycr
est lat désigIcatioui purec et si 11111 le I l'objuet au
imioyen d uquuel 0ic s'<-clcîi lu- >jtu-s utile aveuc
Louis XV 1 : AIîliez lu-s chi umicle's, si vous jur-

lu-z (lu suif : ni'avez--vous pas <lailIleurs ceonservé le
mcot chcnei--lleiac lc- e<s buguies Oui les
laimpes, si vous5 bm-ûlez uic- lat ciri- (uî le i hiile,
aillume1<z le gaz, si cus.t le' gaz ueu vouls casuz.

IJ mc pri-tio (cluui rueini qcuelue per-cucsonn mes

inlsuppor'tcble-s, conîsiste danis Pl'îî cPlI i fréqc1 uenît
(le ce-rtauins dictons c-t dlans d'iitil'e'uxpurimer
les choses les plus Simples ami moeu-n (ie péuri-

phcrase-s ou <le mots< (tout oic foircc- lu- su-ns. Ainisi,
fait remiarq1 uer licmaae lat cuciitisu uIl- lradi, ''il
y a <les villes ou l'oni lie (lit puas :Assu-y-z-vocis:
muais: Voilà uic fauîteuil qui vuous tu-cd les buras.
-Je vais imci couche- sembuleracit igncoble -, Oic y
subI stitue: Je vais imec jueter dancus les bras <lic
Morpmée. -Jamcais au piqueut oit1 lue se conitente.
<le (tirec Vous êtes capot Oui vous iépéte : Vous
elmporteluz unme capote, c A .tIlin quancd il pIeu t.
SceI<mmmit si lu' tempis uest bîeaul, votrie ailsaci re
ajoute: V'ous ilu- vo<us uic Servireuz pasacujourdlli.
ûIl déplêuîté qui a fait sou vu-mt imprimer-c ses <lis-
cours, ajutu- 1<-iu mnie au t' ur, Lie d-isai t-il pas (le-
s-aist mcoi i-t c'hnstacimmlnti t , su tout. -Assu ré-
mîenît il sas-ait q1u'onc u j'ieu -imis, jésu faisanut
u us peu d'c-lkt., il lmu' c lisait jamiis au(mel meuît.--A

la buouillotte il tI'icumioiçait six piujuues q1u'e-n ajou-
tanît : Qui s'y fr-otte s'y piue ; c-t la répétition (le
la dluvise qu'asait cucicptéc lt dluc Ru-icé et que
conuse-rsu lu ville dle Naun cy Ile r'endai t iciiuppor-
tcîl<ce-Je uni- suis souv-nt ru-nconctué avec uis
hmomîmuc dé fuinlances, mill11ioniiîirue <lii, lor msqu'ons lui
demand i àlu table1 s'il mi uiamug- d 'uic i mcts, répon:d
cmi cuis oyamct .iem assiet te Paîs ex tri*ýCIIeImI-lit beau-
coup fo-t. Ilime s'est jacmais lasse <le fcaire. cette
réponise et ie, lat var-ie pucinit. J'ui connmu uui préfet

qlui portait uui du-s plîus beaux nomus de Fr-ance,
qlui, (i écrivai au iminuistre', itait mettre emi
tête (le sa lettuc're -- l-î-- uici , u gu ranîde
duimie s'est désoléue devanit muoi clu ce qc u'unm hmoîmmue
aussi Ihiciklimé ue M'c. (le La.vaI ulisait tou 'jours,
Laure et Patrcuue, cii lieu <lic <lire Lature <-t
PIlutarque.

Emsuru1uhuuuus xc-muhu- c'uîu-ulhctutîmivul-

,gaire dcans le lcangage. Uni vieux monelsieur avait
l'habitude, aurès la plupart dco ses phcrases,
d'al*jouter 'Et svoilà puourq1 uoi lim tille nî'est Icîs

Mcuette-. " Un auutre- avacit oui (lire (lue li mulot
éconioiser mué tai t pas mie boî c fi'almic~s, et il
cr'oyauit fciriner-vc-il lu- i faisanît à chacque- occa-
sioui tomuber Ii con sm-rs:utioc sur l'éconmîoîie, ainu
d'y plcc-r asec <-mmluicse ile i mot '' ttcouicoumr " (lui

î'a janmais éýté pueut-êtrm pl-ic.oyé3 que- pcîc lui. (uce
jeunce fille assez pédanute répétaiît à tout propos
umu cuillier. Une au trc mic pilaît uque de l'astre
ducs nîuits, dlic l'être (upême le lat puissaceu curéa-

trice, <les forces imoti-ice-s, dci mouveîmen-t cîsceus-
sionîuel, expressions pour lie mcoinîs cîmbitieuse.4,
lorsq1u'elles n'étaient pas empulloyées à cocntre sens.

(A suivre.)


